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Relecture de notre vie chrétienne 

Cette relecture nous demande de nous placer sous le regard du Seigneur, comme nous aimons le vivre 
dans des fraternités et dans tant d’autres expériences d’Église. Pour vous y aider, vous trouverez ci-
joint deux « grilles de relecture », l’une plus personnelle, l’autre plus ecclésiale. On choisira quelques 
questions. 

Suggestions de textes bibliques pour se placer sous le regard du Seigneur : Sg 9, 1-6 ; Si 17, 29-32 ; Jn 
14, 27-31 ; Ac 17, 22-34 ; Ep 1, 3-10. 
 

• Questionnaire personnel  
 
- Quelles peurs la pandémie a-t-elle éveillées en moi ? Quelle relation avec mon corps, avec la 

maladie ? 

- Quelles interrogations sur la vie du monde et de la société, sur ma manière personnelle de vivre, 
l’épreuve de la pandémie a-t-elle fait naître en moi et qui rejoignent le chemin de l’Évangile ? 

- Qu’est ce qui m’a le plus manqué pour ma vie chrétienne en ces jours de confinement ? 

- Quelles expériences nouvelles ai-je fait de la vie chrétienne ? Ai-je été « protégé » ? 

- Comment ai-je pris soin de moi et de ma relation à Dieu ? Comment ai-je pris soin de mon frère ?  

- Comment le Seigneur m’a-t-il accompagné de sa présence dans cette expérience inédite ? Quelle 
Parole de Dieu m’a éclairé ? 

- Je suis un disciple de Jésus, mort et ressuscité. 
Qu’est-ce qui m’a frappé dans ce mystère de mort et de résurrection célébré à Pâques ? 
L’ai-je vécu intérieurement différemment des autres années ? Pourquoi ? 
Ai-je fait le lien avec ce que nous vivons ? A quel niveau : ma tête, mon corps, mon cœur, mes 
journées ? 

- Vers quelles maturations de ma foi, de mon espérance et de ma charité, m’a-t-il conduit ? Dans 
ma relation au Père, au Fils, à l’Esprit Saint, qu’est-ce qui a été le plus marquant ? 

- Qu’est-ce que cela me suggère pour ma vie de disciple de Jésus demain ?  

- De quels soutiens d’Église, aurais-je besoin ?  

- Des idées et des suggestions que j’aimerais éventuellement faire connaître à ma paroisse, à mon 
mouvement ou au diocèse ?  

 

• Questionnaire ecclésial  
 
Partons des différentes expériences que nous avons pu vivre ensemble. 
 

De l’Église domestique à la fraternité 
 

Privée d’assemblées, la vie ecclésiale est devenue « domestique ». Nos habitations sont devenues des 
lieux importants de vie chrétienne dans la catéchèse, la prière, la liturgie et l’exigence quotidienne de 
la charité. 

Quelle relecture faisons-nous ? Ce qui a été difficile ? Ce qui a été stimulant ? Quels outils nous ont 
particulièrement aidés ? Revues ? Médias ? Espace prière ? Relations avec d’autres ? 

Les médias numériques ont été très présents ? Quelles chances et quelles limites ? 
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Comment ont été pris en compte les personnes seules, les familles, les jeunes, les personnes 
âgées dans la vie de la communauté ? 

Comment a été prise en compte la diversité des réactions face à la réalité sanitaire, aux consignes, aux 
conséquences ? 

« L’Eglise » est-elle la même qu’avant pour nous ? 

Qu’est-ce que cela nous donne à penser pour notre vie d’Église demain ? Que faudrait-il continuer 
d’encourager ? Avec quels moyens ? 
 

La Parole de Dieu disponible aux baptisés 
 

Le confinement a encouragé chaque baptisé à fréquenter davantage la Parole de Dieu. 
Des paroisses, des mouvements et des services ont proposé des textes et des méditations pour tous.  
Quelles découvertes de la Parole de Dieu avons-nous favorisées ?  
Par quels moyens ?  
Ce qui a aidé les personnes ? Ce qui les a gênées ?   
Ce que nous retenons de cette expérience pour notre vie d’Église ? 
 
 

Carême, Pâques et temps pascal 

Nous avons « célébré » la mort et la résurrection de Jésus d’un manière très particulière, nous nous y 
sommes préparés, nous goûtons à sa vie de Ressuscité. 

Qu’est-ce qui nous a le plus manqué dans ce temps fort de l’Eglise ? 

Jésus est-il le Sauveur de l’humanité victime d’une épidémie ? En quoi ? Comment ? 

Cela nous donne-t-il des envies, des idées pour l’année prochaine ? 

Le service du frère 
 
Le confinement a fragilisé beaucoup de nos frères et sœurs, les personnes souffrant de solitude et 
d’angoisse, sans abris, exilées, endeuillées, débordées dans leurs tâches…  Malgré des possibilités 
limitées, des initiatives ont été prises pour ne pas les oublier, parer aux besoins et maintenir la relation.   
 
Quelles pauvretés avons-nous pu repérer ? 
Avons-nous été témoins d’une initiative ?   
 

La communion de l’Eucharistie 
 

Pendant des semaines, l’expérience d’une pleine communion dans l’assemblée eucharistique n’a pas 
été possible. Nous avons compensé en partie par d’autres expressions du lien de communion. 
L’Eucharistie nous a manqué, mais, paradoxalement, son lien à la Parole et à la charité s’en est trouvé 
amplifié.  
 
Qu’avons-nous perçu de l’Eucharistie et des sacrements dans cette frustration ?  
De quelles manières avons-nous maintenu le lien de la communion ?  
Comment les ministères ont-ils pu continuer de s’exercer ? Avec quels accents nouveaux ?  
Quelles divisions ou conflits ont pu apparaître ? Comment les surmonter ?  
Ce qu’il ne faudrait pas perdre de cette expérience ? 
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